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Les pièces d'automobiles
d'occasion sont un busi-
ness lucratif. Du moins, si
l'on s'en tient à l'expansion
des boutiques dédiées à
ce commerce dans la ville.
Nombre d'automobilistes
se ruant vers ces commer-
çants de fortune, qui prati-
quent, dit-on, des prix
imbattables, ignorant par-
fois la provenance de ces
articles. Lesquels, pour la
plupart, seraient le fruit de
nombreux vols de véhi-
cules enregistrés dans la
capitale.

LA vente des pièces déta-chées d'automobiles d'oc-casion est une activité quisemble prospérer dans lacapitale et ses environs. Denombreux automobilistes,des transporteurs en com-mun en grande majorité,n'hésitent pas à y recourir,en cas de besoin. Au motif

que les prix de ces articlessont abordables. Ce qui ex-plique que ce marché pa-rallèle soit très lucratif. En témoignent les bou-tiques, disséminées à tra-vers les quartiers deLibreville et pas seule-ment. Mais le plus gros dece business s'effectue àl'ancienne gare-routière.Entre le carrefour STFO etles galeries de cette an-cienne gare-routière, descentaines d'automobilisteset autres usagers s'y bous-culent pour se procurer cesfameuses pièces d'occa-sion. Phares, pare-brises,rotules, plaquettes defreins, etc., on en trouve icià foison, et de toutes lesmarques de voitures. Oupresque.Bien des clients de ce mar-ché trouvent satisfaction etles déçus ne sont pas nom-breux.  "Demandez et vous
serez servis", semble être ladevise dans ce milieu. Gros hic cependant: leursacheteurs ignorent pour laplupart la provenance de

ces articles. Et surtout, ilsne s'en émeuvent pas,outre mesure. Pourtant, ils le devraient,au regard du flou qui en-toure ce marché. Tenez,selon certains commer-çants, les pièces sont com-mandées depuis l'étranger,quand elles ne sont paspayées sur place dans descasses. Pour d'autres, cesont des démarcheurs quiles fournissent. M.U., la vingtaine, vendeurà l'ex-gare routière avouen'être que le vendeur : «
C'est mon grand-frère qui
fait le ravitaillement, via un
monsieur camerounais, qui
vient souvent de la zone
d'Akanda. Il nous livre tous
les deux mercredis en soi-
rée», confie le jeunehomme. Au niveau de la mosquée,c'est un autre vendeur,Bass, de son surnom, quidonne l'origine de sa mar-chandise en ces termespour le moins flous: « C'est
dans les business qu'on s'en
procure.» Mais impossibled'obtenir de lui la prove-nance de sa livraison. Non loin de là, c'est unjeune vendeur qui accepte,enfin, d'en dire plus : « Ici,
beaucoup de revendeurs
des pièces détachées se ra-
vitaillent auprès des gros-
sistes, qui sont soit des
mécaniciens, soit des gars
du terrain. Chacun a un li-
vreur et les modes de livrai-
son varient selon les
personnes. Ici à la gare,
c'est le marché noir», lance-t-il. Visiblement, la prove-

nance du produit leur im-porte peu, l'essentiel étantde le rendre disponiblepour leurs clients...Mais l'hypothèse d'unemarchandise issue du mar-ché noir n'est pas admisepar de nombreux reven-deurs dans les quartiers. ÀNzeng-Ayong/Dragages,un vendeur de pièces a ditse ravitailler auprès desparticuliers, qui lui propo-sent les pièces de leursépaves de véhicules, ou à lamairie lors des ventes auxenchères. Pour lui, « il n'est
nullement question de re-
vendre des pièces de véhi-
cules volés».
NON-DIT•A travers les ex-plications des uns et desautres il faut donc com-prendre que dans ce mar-ché très florissant, il y abien un non-dit quant à laprovenance des articles. Et,il ne serait pas étonnantqu'une bonne partie soitissue du fruit des vols etautres trafics de véhicules,devenus très fréquents àLibreville. Tenez, il y a qua-tre mois, la police judi-ciaire (PJ) de Ntoum avaitmis la main sur un réseaude trafiquants présumésde pièces détachées d'oc-casion, en pleine nuit. Lesintéressés se rendaient àLibreville pour une livrai-son. Ce groupe avait plu-sieurs ramifications. Il étaitcomposé de Gabonais, deCamerounais et de Nigé-rians qui volaient des voi-tures à Libreville. Il fautd'ailleurs espérer que leurbasse besogne ne se pour-

suive pas aujourd'hui avecd'autres individus, ce quiest moins sûr.Toujours est-il que cesmalfrats acheminaient lesvéhicules volés dans unebroussaille près de la villede Ntoum. Ceux-ci étaientensuite désossés, et leursépaves jetées dans uncours d'eau, après avoir étébrûlées, histoire de les ren-dre méconnaissables. Lespièces extraites de ces au-tomobiles étaient nuitam-ment livrées à uncommerçant nigérian, ins-tallé au quartier Cocotierset à l'ex-gare-routière. Mais l'on se demande biensi cette arrestation n'étaitpas qu'un coup d'épéedans l'eau. Vu l'expansiontoujours continue de cecommerce depuis cetteopération des forces del'ordre. Et, il est même àcraindre que les produits

issus de ce genre de traficapprovisionnent égale-ment les commerçants del'ex-gare-routière.Une maison légalementconstituée de vente despièces détachées n'a pasmanqué de révéler, nonseulement le caractèredangereux de ce com-merce, mais aussi la mau-vaise qualité des produitsprésentés aux automobi-listes. De ce fait, il conseille auxuns et autres de se faireviolence, en allant directe-ment se procurer lespièces d'origine. Soit dansles maisons spécialisées,soit dans de véritables ma-gasins de vente. Car, ex-plique-t-il, « mieux vaut
dépenser pour un produit
de qualité, que dépenser
moins pour un produit qui
ne fera même pas un tri-
mestre.»

Pièces détachées d'occasion : un marché 
opaque et controversé
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Ici, un atelier d'adaptation de pièces d'automobiles.
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L'ancienne gare routière. Toutes sortes de pièces de véhicules sont disponibles ici.
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Des trafiquants présumés des pièces détachées in-
terceptés au poste de contrôle de Ntoum par la PJ.
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Certains revendeurs disent se ravitailler à partir des
ventes aux enchères organisées par la municipalité.
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POUR TOI
EN CE JOUR INOUBLIABLE NOUS T’ADRESSONS LA

MEILLEURE DES RECONNAISANCES ET LES COMPLI-
MENTS QUE TU MERITES POUR L’AMOUR, L’ENCA-

DREMENT ET LE BON SENS QUE TU NOUS APPORTES
DANS CE MONDE. TU RESTERAS NOTRE SOLEIL,
NOTRE LUNE ET NOTRE LUMIERE POUR LA VIE.
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